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& débite fur ce fujet des chofeS 5YLBURG , ( Frédéric ) né
lingulieres,folidement réfutées près de Marpurg , dansleland-
par le P . Patuzzi , dans fa differ- graviat de Heffe , mort à Hei-
tation de Sede Inftrni, Venifê , delberg en 1569 , à la fleur de
1767 , quoique le favantDomi - fon âge , s’attacha à revoir Sc
ricain ne diftingue pas affez les à corriger les anciens auteurs
chofes décidées par l’Eglife de grecs & latins que Wechel &
celles qui ne le font pas ( voyez Commelin mettoient au jour,,le Catéchifmc Philof, tom . 3 . On loue la colleâion des édi-
n °. 475 ) • Le Traité de Swinden tions auxquelles il a travaillé*
a été traduit en françois par II eut grande part au Tréfar deBion , & imprimé en hollan - la langue grecque de Henridois , en 1728 , in-8 ®. Les autres Etienne . On a de lui des Potfies
ouvrages de Swinden font peu grecques , & quelques autres
connus . ouvrages dans lefquels on re-

SYDENHAM, ( Thomas ) marque beaucoup d ’éruditionné dans le comté de Dorfet en & de jugement . On eftime fur-
162.4 , mort en 1689 , fe fit tout fa Grammaire Grecque , &recevoir doéleur en médecine fon Etymologicon magnum *dans l’univerfité de Cambridge . 1394 , in- fol.
11 exerça fon art à Londres SYLLA , ( Lucius - Cornelius}avec un fuccès éclatant , de- d ' une maifon iiluftre , naquitpuis t66i jufqu’en 1689 . C’étoit pauvre ; mais il s’ éleva par lal ’homme le plus expérimenté faveur de Nicopolis , richede fon tems , & l ’obfervateur courtifanne , qui le fit héritierle plus curieux & le plus exaél de fes biens . Ce legs , joint auxdes démarches de la nature , grandes richeffes que lui taillaBoerhaave en fait le plus grand fa belle - mere , le mit en étatéloge . Il fe diflingua fur- tout de figurer parmi les chevalierspar lesrafraîchiffans qu ’il don - Romains . Il fit fes premièresnoit dans la petite vérole , par armes en Afrique fous Marius,î ’ufage du quinquina après l ’ac - qui l ’employa en différentescès dans les fievres aiguës , & rencontres . 11 l’envoya contrepar fon Laudanum. On a de lui les Marfes , nouvel effaim desun grand nombre d ’ouvrages en Germains , Sylla n ’employalatin , recueillis en 2 vol . in-4° , contre eux que l’éloquence : ilGeneve , 1716 , fous le titre leur perfuada d’embraffer leA ' Opera médita, & ailleurs plu- parti des Romains . Peut - êtrefieurs fois . Ce recueil fervira que cette nouvelle gloire ac~long - tems de guide aux jeunes quife par Sylla , fit éclater dès-praticiens & de fecours aux lors la jaloufiede Marius . Il eftmalades . On y trouve un Traité certain du moins qu ’ils fe fépa~de la Goutte,maladie cruelle qui rerent , &. que Sylla fervoit,avoit tourmenté la vieilleffe de dès l ’année fuivante , lous le3 &axc. ot . SaPraxismcdica. hzip- conful Catulus , qui fut donnéfig . 1693 , 2 vol . in- 8 e , & tra * pour collègue à Marius dansduite en françois par ^

M . Jault , ion 4e. confulat . Cependant* 774 . in - S° , eft généralement Sylla battit les Samnites , &eftimee. mettant lui- même le prix à fesTerne VIII, Y


	Seite 337

